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En ma qualité de Président de la Commission sênatoria.le des affaires 
étrangères du Congrès national des Palaos, et comme vous devez vous rendre 
brièvement en République des Palaos, je soumets à votre attention la présente 
déclaration où se trouvent résumés les problèmes auxquels est aujourd'hui 
confrontée notre République. Comme vous ne passerez que quelques heures sur 
notre territoire, je crois nécessaire d'exposer par écrit et en détail les problèmes 
fondamentaux qui menancent notre avenir et qui pourraient vous échapper. Presque 
tous ces problèmes sont liés à la création et à l'entretien d'une infrastructure 
économique de base susceptible de soutenir la croissance soutenue de notre 
,. . 
econom1.e. 
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L'énergie. La situation en ce qui concerne l'énergie électrique dans la République 
.des Palaos est désolante. Les coupures de courant sont fréquentes et se traduisent 
par la perte de denrées alimentaires pour la population.et lme diminution de la 
P:~ductivité dans les secteurs public et privé de notre économie. Pendant votre 
seJour aux Palaos, il est peu probable que vous ayez à souffrir d'une coupure de 
courant car vous serez dans un hôtel qui a la chance de pouvoir s'offrir son 
propre générateur. La grande majorité de la population et des commerces et industries 
des Palaos n'ont malheureusem~nt pas cette chance. 

L'eau. La situation en ce qui concerne l'eau aux Palaos est mauvaise. L'eau est 
rationnée toute l'année :t la plupart des habitants ne sont alimentés en eau que 
deux à trois heures par Jour. Même lorsqu'il y a de l'eau, elle n'est pas potable. 
Plusieurs personnes sont tombées gravement malades après avoir bu de l'eau du 
robinet. On est contraint de recueillir l'eau dans des fûts d'acier à partir de 
systèmes improvisés de captage d'eau de pluie. Les conséquences de cette situation 
sont particulièrement graves dans notre hôpital qui n'a d'eau courante que quelques 
heures par jour. Les patients ne peuvent nrendre de bain, on ne peut pas stériliser 
le matériel, il faut parfois différer des~interventions chirurgicales et les 
toilettes ne fonctionnent pas. J'espère sincèrement que vous ne tomberez pas 
malade pendant votre séjour aux Palaos! 

Les coFmunications. Les communications à l'intérieur des Palaos et entre les 
Palaos et le monde extérieur relèvent d'une autre époque. Les liaisons radio 
à basses fréquences sont tristement célèbres ôJour être inefficaces et sujettes 
au brouillage. Il est pratiQuenent impossibl~ de téléphoner outremer. Cette 
situation entrave sérieusemènt nbtre accès à l'information et nos liaisons avec 
nos voisins et le Gouvernement des Etats-Unis. 

Les transports. A l'heure actuelle, une seule compaghie aêr1ei:me - la Contin:ntal 
Air i:Iicronesia - dessert les Palaos; Sur la ca:!:.·êe du réseau ·de• cette compagrue 
les Palaos sont un cul-de-sac. Aucu.~e autre compagnie aérienne n'est autorisée 
à desservir régulièrement les Palaos. Les Etats-Unis contrôlent no:t;re · espace 
aérien par l'intermédiaire du Civil Aeronautics Board et de la Federal Aviation 
Agency et semblent totalement indifférents à notre situation. Nous avons pourtant 
besoin de davantage de services aériens pour promouvoir le tourisme et de 
concurrence pour faire baisser les tarifs. 

En outre, notre· pis•te d'atterrissage est extrêmement courte• Plusieurs 
hÔtliers qui envisageaient de construire de grands hôtels aux Palaos s'en sont 
abstenus parce que notre piste d'atterrissage n'atteint pas 2 500 mètres. P~ur 
desservir de grands hôtels, il faut de gros avions. Faute d'allong~r n~tre piste 
pour permettre aux gros avions d'atterrir, le tourisme ne prendra Jamais son 
essor aux Palaos. 

L'effet cumulatif des insuffisances résumées ci-dessus n'a ~as seulem~nt 
pour conséquence de rendre la vie de notre population difficile. ~es pr~blemes 
créent le climat le plus défavorable qu'on puiss: imaginer po~r.l'in~estissement 
de capitaux étrangers aux Palaos. Qui va investir dans une re~ion_ou . st 
l'alimentation en eau salubre et en énergie est douteuse et aleatoire et qui e 

/ ... 



 

T/COM.10/L.309 
Français 
Page 3 

dépourvue de moyens de communications et de transports digne de ce nom? Qui 
prendra le risque de créer une affaire dans un pays coupé du reste du monde, 
sans garantie de pouvoir se procurer rapidement les pièces de rechange ou les 
fournitures dont il a besoin? 

Pendant votre séjour aux Palaos, il est probable que les choses apparaîtront · 
en bon ordre. Les routes seront tassées et sans nids de poule, l'eau coulera 
probablement toute la journée et les coupures d'électricité seront prévues de façon 
à vous toucher le moins possible, C'est que l'on faisait pour accueillir les 
dignitaires en visite du temps de l'ancien gouvernement, et on continue ajourd'hui 
par simple habitude. Après la prochaine averse, les routes redeviendront 
impraticables. Au bout d'une semaine de sécheresse, la qualité et la quantité 
de l'eau diminueront de nouveau. 

r.Jonsieur le Président, notre neuple aimerait savoir quand cette situation 
changera. Après avoir pendant 40 ans créé une énorme bureaucratie gouvernementale 
et rendu notre population plus tributaire de leur assistance financière, les 
Etats-Unis amputent notre budget et nous voilà incapables de payer les salaires 
et d'acheter le combustible dont nous avons besoin pour notre centrale électrique, 
sans mentionner les autres dépenses comme les livres pour nos bibliothèques et les 
pièces de rechange pour le matériel en panne. Le plus tragique est que nous 
n'avons aucun secteur privé sur lequel compter en raison de l'absence d'une 
infrastructure économique de base. Les fonds destinés à nos dépenses d'investis­
sement ont été coupés, ce qui compromet les chances de voir cette infrastructure 
jamais construite. 

J'espère que le ton de cette lettre n'est pas trop mordant, Je n'ai d'autre 
ambition que de vous informer de nos problèmes et de notre dilemme et de vous 
demander quelques précisions sur ce que nous pouvons espérer. Nous devons préparer 
notre avenir, mais cette tâche est impossible sans informations suffisantes sur 
le montant de l'assistance sur laquelle nous pouvons compter. J'espère que vous 
vous plairez aux Palaos mais, ce faisant, je vous demanderai de bien vouloir 
garder mes observations à l'esprit. 
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